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la deeidoiis a l'initiutive. Los dlevos cl'uno

impnrtante institution nnglai-o, le College
tic Mawncyroad, a ISomford, on sent venus,
mils par la erainto do la tuberculosc, il so

liguor contrc do mauvaisos habitudes qui,
plus ou moiiis, ouvrcnt la voie a la

terrible maladio. - - lis out adopte dix regie -
dc conduite qui sont afl'ichties au elievet
de chacun des lits:

1° J'obtiendrai do mes parents la

permission de tenir la fonetre de ma ehambre

a coucher ouverte la unit comnic le jour,
cc (jiii me gardera lie prendre froid.

2" Jc m'offorcerai de tenir projires ma

tete, moil visage, mos mains, mos ongles.
.'1° Je me lavcrai les mains avant cliaque

repas.
-1" Je me nettoierai la boucho et los

dents lc matin en mo levant et le soir
avant dc me voucher.

ö° Jo deniandcrai l'autovisation de prendre
un bain au moiim lino ou deux fois par
semaine. si possible plus souvent encore.

ti° Jo m'appliquorai a respirer ]>ar le

licz ot noil par la bouelie.
7° En toussant ou en eternuant, jo de-

tournerai la tete ou tiendrai moil mou-
clioir devant la bouelie. La politesse Fexigc.

8° Jo m'ab-tiendrai de cracher sur los

planchers, los escalicrs, los trottoirs.
9° Je mangerai lentement, avant tou-

jours soin do macher avant d'avaler.
10° Je m'attacherai a aimer et respecter

mos parents, a avoir dos paroles aimables

et a rendrc service cliaque jour, a etre
boil avee les animaux.

—»-^33«—

Conseils a propos du cancer

Qu'est-ee que le cancer?
Le cancer est uno tumour on « oxerois-

sanee» qui met la vie en danger. Son

action sur l'organismc est nefaste pour
plusicurs raisons:

1. II s'aeeroit do I'aeon continue au sein

de l'organe dans lequcl il a pris nais-aiico
et le detruit lentement en formant des

ulcerations.
2. I)e potits fragment- sc detaelient de

la tumour primitive qui, transports au
loin par I'intermediairo du sang, vont se

fixer dan- d'autres organes et donner lieu
a la formation dc nouvoaux cancers.

3. Lc cancer fabriquc des poi-ons qui,
deverses dans lo corps, provoquent un lent

deperisscmont auquel le malade finit par
suceomber.

Ces conseils out etc publics ct repaudu.- dans
le public par Dissociation suedoise pour l'etude
du cancer et la lutte contre cette maladie.

Cos trois propriJtes — eroissancc
continue, generalisation, ompoisonneinent chro-

nique -- permettent do distinguor le cancer

des tumours de bonne nature (ou

fitment's benitjnes).

Los tumours benignes et lc cancer peu-
vent prendre naissancc dans tons los

organes du corps. Dependant, les jiremieres
siirvieniient en general cliez dos personnos
jeunes, tandis que lo cancer atteint plutot
les individus qui out depasse la quaran-
taine. Cette rbgle ne va pas sans exception

ot Foil a vii des jeune- gens, nieme
des enfants, suceomber au cancer.

Utic erreur frequeulr eonsisle ä croire

que le cancer est toujours aeconipatjne de

doulettrs; il taut bicn se souvenir qu'il
n'est douloureux qu'a une pdriode avancee.

En malade porteur cFune tumeur, ne

pent pas juger lui-nienie la nature do son
mal. Pour savoir si e'est un cancer ou
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unc tumour benigne, il faut qu'il se sou-
mette a un examcn medical et cola sans
retard.

Frequence du cancer.
De nos jours, chaeun sait combien la

tuberculose est meurtriero. On ignore, par
contre, qu'apres eile ct la pneumonic, c'est
le cancer qui ravage le plus I'humanite.

II est vrai que beaucoup de scs victimes
out atteint un Age availed lor.-que la ma-
ladie vient les surprendre, mais combien

y ont succombe qui dtaient encore jeunes
et pleins de force.

Organes attaques le plus
frequemment.

L'cstomac est de tons les organes eelui

sur lequel se fixe le plus souvent le cancer.

II arrive, malheureusement, (pie, par
suite de sa situation a l'interieur tin corps,
la tumeur no pent etre reconnuc qu'a un
Stade avancd. La difficult« d'un diagnostic

precoce so trouve encore augincntde du
fait que les symptömes d'un cancer d'esto-

mac (diminution des forces, amaigrissement,

manque d'appdtit, vomisscments, diarrhees,
douleurs dans la region de l'estomac,
constipation) sont dgalement ceux du catarrhe
d'cstomac et d'autres maladies pen graves.
Cependant, lorsque ees malaises survien-
nent sans cause appreciable cliez une per-
sonne d'agc moyen ou avance, ayant jus-
qu'alors toujours joui d'un bon estomac,

il faut songer a un cancer.
Le malade doit aussitöt consiilter 1111

medecin, et si celui-ci l'estime ndcossaire,

se soumettre A une operation qui seule

pourra le sauver.
C'hez les femmes, aprds l'estomac, e'est

la matrice ct les seius qui sont le plus
souvent attaques.

Le cancer cle la nut I rice a ses debuts

ne provoque pas dc malaises. II u'tj a

en particnlier jamais de douleurs ä cctte

periode. La premiere manifestation du mal

consistc d'habitudes en pertcs sangnino-
lentes 011 en hdmorragics qui se distin-
guent des menses par leur irrvgulurite et

leur pcrsistcoicc. Lorsquc les Ogles se rap-
prochent, a l'age on elle devraient dispa-
raitre (40-50 ans), il faut dgalement songer
ft la possibility d'un cancer. Des hetnor-

ragies survenant aprfts (pie les Ogles ont
cesse depuis un certain temps, sont un

Symptome trfts grave et permettent ft coup
sftr de dire qu'il y a un cancer de la matrice.

Les symptömes (pie nous venons d'enu-

merer se rencontrent aussi dans d'autres
maladies de la matrice que le cancer. lis
doivent cependant etre eontröles par un
medecin, comnie du roste tons les troubles

des organes du bas-vontre. Bien des

femmes 011t perdu la vie, pour avoir re-
cule devant 1111 cxanien (jui, fait ft temps,
les aurait sauvdes.

Le cancer du sein est rcconnaissable ft

une epoque relativemcnt prdcoco cle son

ddveloppement. II ddbuto sous forme d'un

petit noyau, dur, indolore. Ce noyau
s'agrandit en gdndral lentement; lorsqu'il
arrive ft la peau, il la ddtruit en formant
une ulceration ft bords durs, dont le fond
a 1111c eonsistance ferine.

Le sein est, ft vrai dire, freipieinment
le sidgo de tumours cle bonne nature taut
che/ les jeunes femmes que cliez cclles

qui sont plus agdes; tons les noyaux qui
so forment dans le sein sont loin d'etre

cancdreux, mais scul 1111 homme experi-
mentd eu la matidre, un mddcciu, pent en

juger. I)u reste, coinme cos tumours bdni-

gnes peuvent se transformer ft leur tour
en cancer, 011 devrait en rdgle generale
consulter des que l'on constate la prd-
sence d'une induration clans la glande
mamniaire. Une opdration faite a temps

permet d'espdrer une gudrison ddfinitive.
Le cancer des intestins se manifeste

liabitucllement par des irrdgularites pro-
longees de fonctionnement. Tantöt survient
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unc constipation opiniätre, tantot do la

diarrhec. Frdquemnient. on observe des

alternatives de devoiement et de constipation.

On voit aussi parfois du sang oil
des filaments de mucus dan,-, les sclles.
Oes symptoincs no sont pas absolus, le

sang pent provenir par exemple d'hemor-
rlio'ides places a Tanus on dans le rectum.
Mais lorsijue ces lidinnrragies se rcpctent
clioz des personnes d'un certain age, il
laut toujours penscr iju'elles peuvent avoir
leur origine dans im cancer du rectum,
sii>gc le plus frequent du cancer de l'in-
testin. .1 iusi unc constipation opinidtre
on des diarrhees persistences avee eradiation

de mucus on de sang dans les set/cs

penrent etre des sgmptbiues graces cl
doirent engager le malade a eonsnitcr.

Fn autre organc frequemment attcint

par le cancer est la langne. II v forme
d'habitude line ulceration douloureuse, sans

cesse grandissante, dont le fond est Ires
dar et qui siöge en gdndral sur les bords
do l'organe.

Chez les homines, la Here iuferieurr est

assez souvent le siege d'un cancer. LA

encore, il prend la forme d'un ulcere qui
n'a aucune tendance a la guerison, mais

an contraire, s'etend de plus on plus en
surface et en profondour.

Le cancer enfin, attaquc sonvent la pean
da rtsage (ailcs du nez, joues, lobule de

l'orcillc, paupiero). II donne egalement lieu
a la formation de plaies qui se recouvrcnt
d'unc crofttc, mais qui, loin do gudrir, se

propagent lentement.
Tentes les ulcerations des derniers or-

gancs que nous venous de mentionner ne

sont pas foreemcnt cancerouses. Leur
nature pent etre autre. Mais Iii encore, scul

mi medecin a la competence ndcessaire

pour en juger. II faut recourir sans d(?lai

ii son examen dans tons les cas. Cost lc
seal nioyen d'arrivcr it temps pour traitor
le mal avee quelques chances dc succes.

Si les organcs (pie nous venous d'emi-

mercr sont plus frequemment attaints que
les untres, il faut eependant se souvenir

(pie le cancer pent se developpcr prosque
partout dans lc corps.

Que pouvons-nous faire contre
le cancer?

Le cancer pent guerir dans bien des cas,
ii condition (pi'on s'y premie a temps et
qu'on lc traito radicalement. Memo lors-

qu'il n'est plus curable, un traitement ap-
proprid ameno eliez beaucoup de malades

unc diminution considerable de lours souf-
t'rances.

On entend souvent dire; «Le cancer
est ingucrissablc », on encore: « II nc vaut

pas la peine de sc faire operer lorsqu'on
est attcint du cancer, la recidive servient
fatalemcnt.» Oe n'est, malhcureusement,

que trop vrai pour bien des cas. II ne
faut eependant pas se lasser de repetor
(pie beaucoup de malades out etc completc-
ment gueris lorsqu'on a pu s'attaquer ait
mal ä ses debuts.

Tout com me unc mauvaiso herbe ne

pent etre detruite que lorsqu'on ddtruit la

plante, la graine et les raeines, de memo

pour opcrer un cancer avee succes, il faut
cnlcvcr tons ses prolongcments et inter-
venir avant (pic des semis cancdreux ne

soient allds s'implanter dans d'autres

organes. Pour luttcr contre le cancer, il faut
le reconnoitre a temps, ("est Iii lc point
le plus important.

Est-il possible de prevenir
le cancer?

Xous nc counaissons, nialhcureiisement,

pas encore la veritable cause du cancer.
Dans quelques cas, il semblc sc ddvelop-

per avee predilection dans des plaies cn-
tre'tenues par unc irritation continuolle
(ulcerations de la face interne dc la joue,
causees par des dents gatces, plaies de la
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levre infericurc chez los fumeurs de pipes,
ulcfcros d'cstomacs constammcnt inondes
de sue gastriquc acide, etc.). Lorsqu'unc

personne est atteintc d'une de ces petites
ldsions, on elles-memcs insignifiantcs, il
faut done y pretcr attention ot pour los

guerir rapidcnient, supprimor la cause dc

l'irritation clironiquo.
Le plus souvent cepcndant, on no pent

pas invoquer lino des causes (pie nous
xenons d'dnunierer ct nous ne connaissons au-

cun rcmfcdc prdventif coutro cette maladie.
Dans los cancers ulceres, il faut observer

la plus grande propretd; il est surtout
ndcessnire de rendre inoffensives on de

ddtruire completement los sticrdtions pro-
venant de plaies cancdreuses. Pour cola,

il faut ou bien bouillir los linges dc panso-
ment avant et aprös usage, ou, oc qui
est mieux, los ddtruire apr&s on avoir fait

usage.
Resume.

Par oe qui precede, 011 sait done que
dans beaucoup do cas, le cancer pent etre

LIE SUISSE

gudri de faqon definitive. Pour eola, il est

indispensable (pie la maladie soit l'objet
d'un traitoment approprid des son apparition.

Un retard, meine de tros courtc
durde, pent etre fatal.

Soul le mddecin pent determiner si line
tumeur est cancereusc ou 11011, ot souvont

pour arriver a ee diagnostic, il faudra

qu'il fasse un examen microscopique.
Ne tardoz done pas ä vous adresser au

mddecin lorsque vous remarquez une
tumeur 011 une ulceration suspectc, 011 on-
core si vous observez sur vous 1'appa-

rition des symptömos quo nous avons
decrits.

Xe laissez pas des charlatans igno-
rants 011 irresponsables vous faire perdre
1111 temps pr6cieux avec des reinfedes ill 11-

soires!
lTne Operation faite a temps pent sauver

du cancer, liiais personne ida jamais pu
gudrir 1111 cancer, qui a dejii pris pied en

plusieurs endroits du corps.

Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Au milieu cl'oetobre, les comites des 30
sections de samaritains de la Suisse romande ont

re<;u l imitation ii la Vle Assemblee de delegues

des Soeietes de samaritains romandes,
ä Lausanne, le dimanche 9 novembre 1913,
ii 2 Ii. apres midi, a l'llotel-de-ville.
1. Appel des delegues.

2. Xouvelles prescriptions (Projet) concernant
les colonnes de transports. (Dr Marval.)

3. Cours de moniteurs pour la Suisse romande

en 1914.

4. Experiences faites avec les depots de materiel.

(Lausanne.)
5. Les sacoehes de samaritains doivent-elles

contenir 1111 desinfectant'? (CMarval.)

6. Insigne des sections. (Xeucluitel.) Toil ä ce

sujet La Croix-Rouge suisse, n° 1, 1913,

page 11.

7. Projet de fusion entre les samaritains et la

section de la Croix-Rouge de Sainte-Croix.

(Sainte-Croix.)
8. Divers.

Vers 4 h.1 Collation au Restaurant lau-
sannois (rue Haldiniand, 9), Offerte par la

section de Lausanne.

Xous esperons que les 30 sections de samaritains

romands seront representees chacune par

plusieurs delegues qui voudront prou\er par
leur presence leur interet au secourisme et

leur reconnaissance ii la section de Lausanne.

lmprimerie cooperative de Berne (rue Neuve, 34)
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